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Préface 

Voici le recueil du passé, qui présente mon futur. 

Je ne mourrai pas tant que mon sang circulera dans 

mes veines plutôt que sous forme d’encre, sur du 

papier. Je suis ici, je suis là-bas, mes pensées sont 

éternelles. 

Ainsi va la vie. À la vie, à la mort, de toute 

façon, qui s’en soucie ? Tant que mes soucis ne se 

seront pas changés en mots et mes maux en sous, si 

cela est possible, alors je vivrai. Soit. 

 

 

 

 

À mes enfants. 

À ma mère.  

À mon père. 

À mes amours toxiques. 

L’ordre n’est pas important. 
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Entre ombre et lumière 

Ce soir 

Qu’est-ce que tu fais, ce soir ? 

Veux-tu venir avec moi ? 

Que penses-tu du Temps ? 

Je t’aime, certainement. 

 

Si tu m’aimes, dis ceci : 

Je vais t’embrasser 

Et moi, suis-je comme 

Tu veux que je sois ? 

 

Viens ce soir. 

Nous inventerons une nouvelle vie. 

Je t’aime, je t’aime : tu es tout ce que j’aime ! 

 

Que fais-tu, ce soir ? 

Veux-tu venir avec moi ? 

Que penses-tu du Temps ? 

Je t’aime, évidemment. 

 

Ton intelligence, ton charisme 

Ont raison de moi. 

Viens ce soir. 

Nous serons purs comme la glace 

À quoi penses-tu ? 
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Oxmoax 

Oxmoax, c’est la langue de l’Oxmoax  

Nous la parlons tous les jours,  

C’est le langage de l’amour !  

Il faut s’exprimer,  

Raconter tout ce qu’on sait ;  

Il faut révéler  

Le fond de notre pensée  

  

C’est de l’Oxmoax, oh, Oxmoax   

  

Oxmoax est la langue du bien  

C’est notre secret, vous ne savez rien.  

Ferme le volet, on est dans le Noir.  

C’est fait exprès, nous avons le pouvoir !  

 

 

Oxmoax, est la langue de la paix  

C’est un secret, vu plus d’une fois 

Oxmoax, c’est l’axe de la vérité  

c’est une syntaxe, pas très ordonnée…  
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Dans les ténèbres 

Le royaume d’Aksala 

Aksala, vaste étendue paisible  

Aksala, c’est un royaume d’asile  

Au milieu, mon château est énorme  

Aksala, toujours peuplé de licornes  

 

Aksala, mon royaume et ma vie  

Le voilà tout pillé et détruit  

Quel désastre et maintenant c’est la fin  

Il ne sera jamais jamais jamais plus comme avant !  

  

Mon royaume a été détruit  

Mon peuple anéanti  

Je suis toute seule dans mon désarroi  

Parmi les débris  

Il ne reste plus que moi  

Ex-impératrice  

Du royaume d’Aksala, du royaume d’Aksala !   

  

Des barbares sont arrivés, ils n’ont rien laissé  

Ils ont mis mes terres à feu et à sang, mon armée 

était impuissante  

 

Je me suis enfermée dans un souterrain du château  

et j’ai attendu le silence  
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Les combats ont fini par se taire  

Je suis sortie, mais y’avait rien à faire  

Je me suis assise et mise à pleurer  

Ils avaient tout ravagé, tout emporté...  

  

Aksala a été détruit, le peuple anéanti.  

Il ne reste plus personne parmi les débris  

Pas même l’ex-impératrice qui s’est donné la mort  

Le royaume d’Aksala lui aussi est mort.  

 

 

 

  


